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d'amis, qui lui étaient profondément attachés, il s'éloigna 
sans bruit et sans éclat, pour fonder une autre Société 
savante. Et cette Société, sait-on le titre qu'il lui fit donner? 
Ancien président de la Société littéraire de Lyon, il avait 
apprécié, plus que tout autre, la sagesse des règles qui la 
régissent; il les fit adopter, et adoptant aussi son titre, il fit 
donner à la nouvelle compagnie le nom de Société littéraire, 
historique et archéologique du département de l'Ain. 

N'était-ce pas là un hommage bien flatteur pour la Com­
pagnie savante, qui avait encouragé ses premiers essais ? 
Et cette Société dont il avait présidé les travaux avec tant 
de zèle, pourrait-elle l'oublier ? 

Il fit plus. La nouvelle Société avait été fondée, le 9 jan­
vier 1872, sous la présidence du savant archiviste du dépar­
tement de l'Ain, M. Jules Baux, Dufay s'étant réservé 
seulement les modestes fonctions de conservateur. Deux 
mois plus tard, elle commençait la publication d'un nou­
veau recueil, qui reçut le titre de Revue delà Société littéraire, 
historique et archéologique du département de VAin, et dont le 
premier numéro porte la date du 15 mars 1872. Recueil 
précieux pour l'histoiie de la Bresse et du Bugey, et qui 
n'a cessé de paraître qu'au mois de décembre 1888, après 
la mort de Dufay (1). 

Mais, malgré le concours actif, qu'il apportait à la Société 
littéraire de l'Ain, Dufay n'oubliait point la Société litté­
raire de Lyon. Assez fréquemment, il venait assister à ses 
séances et lui faire des communications. Et s'il était heu-

(1) Le numéro de mars-avril 1887 de ce recueil renferme une inté­
ressante notice sur M. Dufay, due à la plume de M. Et. Milliet, et à 
laquelle nous avons emprunté plusieurs renseignements. Cette notice 
fut publiée aussi dans le journal de T'Ain, du 13 avril 1887. 


